la gréve ginfrale quand elle 2tait possible.
Ces chefs-la, les jeunes travailleurs ne les
reconnaissent plus comne les leurs, I18 ne peu-
vent non plus recopnaitre comue lewrs organi=-
setiona lea mouvements de jeunesse qui sont
rattechdis & ces pertise Lea Jeunesges Socielis—
tes ntexistent pluse Elles ont 4té4 drisées par
le PeSes dé8 qu'elles ont voulu prendre position
dans la lutte des olacaoa et aou'benir les COM=
bats ouvriers.

Qient & 1'UWeTeReFe, étrojitement life au rer-
ti Communiste, sa politique, comme eelle du pa»
ti sdulte, ne, refléte plus les intérets propres
de le jeupesse ouvriere nais est soumise aux
besoins de le diplomatie du Kyremline Quand ce-
lui=ci pretiqueit une politique de-colléebore-
tion avec ] 'impArialiswe enéricain, que les mi-
rnistres du Y+Ce collaboraient su gouvermemnt
bourgeois, 1l'UeJeRel'e &ppelait les jeupes ou-
vriers & livrer la bataille de la produclion,
% copmsacrer lewrs loisirs & la 'ePel%W0e, & cons
truire une armée "ddmocratique™, au mépris de
leurs intérets fondanenteuxe Il & fallu que les
ministres stalinjens soient chasssds du gouver-
nement, que l'entagonisme entre U.Re3e+3¢ ot
UsSele Bppareisse au grand jour pour que 1'UeJ.
R.F. dicouvre & pouveau le petronat, llexister=
ce de le ltte de classe et up pseuvde~antimjili=-
terisme. Comment les jeunes ouvriers pouvejent-
i{la faijre confiance & ure-telle organisation
dont le seul prograume est la défepse desintsd=-
rets des dirigeents de 1'UesReSe¢S¢? I1 feudrait
pour cela gue 1'UsRe3eSe s0it rdelleumernt le pays
du soc jelisme, que ses shefs soient riellement
les dirjipeents de le r»Svolutijon socialiste mon-
dialee lais il est loin A%en etre &ainsi.

. .Dens le Russie isolde, le sccialisme, c'est-
d=dire une 4Acopomie qui prr le supprecs:ion des

-4 a



